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PHivLirpE
Y1 dit
DE Vatrors,
3 Paris, Ic;.

Juiny348.

(1) Edit par lequel le Roy offe I conrs aux Parifis doubles 90l ley

avoit donné par Jon Ordonance du 28. Mars,

PHILIPES par la grace de Dicu , Roy de France, i tous Sencfchaulx,, Baillis &
autres Julliciers de noftre Rovaume, Jafer.

Nous par detiberation de nofire Confeil potn reformer & mult iplicr nos monvies noirss
de deux %Drmmfy & Parifis que Nous faifons faire 3 prefent, pour le bien & proutit
commun de noftre Royaume, aans du tout offé & offons par nos Ordomanees &
par Edit, le cowrs des Purifis dowbies, que Nous aurions n'aguceres ordencz eftre prins
chafcun pour un Tournois, & de toutes autres monoics moires, tant de noffre Coing, que
laultruy, exceptées celles que Nous faifons faire 3 prefent, comme deflus oft dic ; §i
vous Aundens & i chafeun de vous, corume a lui apparticndra que nofdites Ordenanees
& Edir vous facicz publiquement & folemnellement erier par tout ou meftier fory, &
que nul ne face au contrure, ne pregne ou mctte en payement les dits Parifis dovbles
pour quelgque prix que ce foit, ne autres monvics noires que celles que Nous faifons
fairc A prefent, fors au mare pour billen, fur cc que chacun fe peur meffaire, & icdle
Ordenanee faites fermement tenit & garder: Et comme Nous avons picca ordené, que
ke monote d'or n'eult cours ¢n noftre Royaume, fors tant fewtement les Dewiers d'or
« I cheiere de noflve coing, pour feige fols FParifis Ia picce, & les Deniers d'or & 1 "efeu
pour quinge fols Parifiy , & pluficurs s'efforcent de Jes metire pour plus haut prix, en
vitupere de notre deffenfe, & cn grant dommage du bienr commun, i comme Nous enten-
dons, dont moult Nous deplait. Nows vous Mandons & ctroitement Conmiandons, que
fez Letres veues, faciez crier en la manicre deflus dite, & deflendre 3 tous , que aucun
ne pregne des dits Denicrs o or })our plus haut prix que Nous leur avons donné, comme
deflus eft dit, ni autic monoie d'or, pour qudlque prix que ce foit , fors au marc poor
bitlon, fur tout ce que chafcun fe peut meflaire , & de les perdre , comme confifquécs
d Nous, Lt saucun cft trouvé dores-cy-avant faifant le contraire , punifficz les crucllc-
ment, en telle manicre que autres y pregnent exemple; & ft faites ft diligemment que
vous n'en doiez eftre reprins de negligence. Domné & Paris e trois jour de Juing, an de
groce il trois cens quavante - huir, Anfi figné par le Roy, & Ia relation de fon Confed
fearet @ Paris |, ou qud eftoient Meffire de Laon , de Saint Denis, de Corbic,
Mdflicwrs de Renel & de Charry,  Marnrev.

NoT®ts
{a) Cet Ldit cft au Regiftre C. de Ia Cour des monoics de Paris, feitillet s2.v00r & 3%

PHiLIpPE
VI dit
DEVaALots,
3 Paris, le 3.

Juini 348,

(@) Letres par lefyuelles le Roy deffend a tous Juges, & & tous Receveurs
de contraindre les Changenrs 4 payer ancune impofition, pour raifon
du Billon &'Or on o ‘Argent qiiils auront vendu.

IDHi1Lires par la grace de Dicu , & tous nos Julticiers , Senefchaulx , Baillis,

Receveurs , Fermicr®, Colle@eurs de Impolfitions & autres & qui ces prefentes
Letres viendront, Salur,

Nous vous mandons & deflendons cltroitement, & 3 chafcun de vous, que vous

NoTEs

(a} Ces Letres font auRegiftre E. de Ja Cour des monoicsde Paris, feililict 34. reflo &verfe
ne ConLraugniz,



